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pour n = 2,
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M, N désignant des fonctions des variables pi et v, la valeur de L étant déterminée par la formule
.    f.                          '              f             /<)M <)N       <)M r)N\
( i o/i )                                       L -: :j=   ~ -- - ----- — -—   ,
\ ()p,    ÔV          (7V    ^7/a /
et les quantités
étant les seules valeurs de pi et de v, qui, sans cesser d'être comprises entre les limites des intégrations relatives à ces variables, vérifient les deux équations simultanées
(105)                                                       M ™ o,        N •—• o.
En continuant de la même manière, on déduirait successivement de l'équation (99) les formules particulières qui se rapportent au cas où Ton suppose n ----- 3, n — 4»
II ne sera pas inutile d'observer que les équations (99), (roo), (io3), olc. subsistent, non seulement lorsque les fonctions
F(|LI, v,w, ...),    F(JUL),    F(p, v),    ...
sont réelles, mais aussi lorsque ces fonctions deviennent imaginaires. Concevons maintenant que, /(x) désignant une fonction réelle de la variable x, les quantités M et N de la. formule (io3) soient des fonctions réelles de a et de v, déterminées par l'équation
(106)                         '       /(p. + vv/^-T) -.= M H- NV/I:~V9 ou, ce qui revient au môme, par la suivante
( 107 )                              f({j, - vv/--~~"ï) = M - NV/™™-